
Une Sensation sur la Rue Sparksce >x‘c>, Mlle î^na Erbsl, cnt él-'i 
b ûlées vives ddas la maison habi- 
tée par la fa ni le.

Lh feu a éclaté au milieu de la 
nuit, vers trois heur s et les 
flamm.’s se so il propagées 
telle rapidité q .’il a éM imposs’bl : 
aux voisi.is, accourus à la première 
alarme, de porter secours auv ma • 
heurei x inc ndiés

Les eux il is aînés de Cross ont 
réeÉsià s’échapper en sautant p*r 
tïfie fenêtre. On ignore la eau e 
de cet incendie, mais en l’attribue à 
l’impr deuce de Cro s père qui, 
dans la soirée, était al é a un bal, cl 

rentrant chez lui en état dV

semble que c’est à Boston, jusqu’à
ésent, qu’elle se fait sentir avec
plus d’inttnsité Le nombre des 

cas y est relativement plus considé
rable que partout ailleurs, et l’on 
dit que M. Templeton Cno'Mge, 
président dé la National Bank, en 
est mort. 11 faut dire pourtant que 
M. Cool.dge était atteint d’un 
asthme dep is fort longtemps et 
qu’il était âgé de 45 ans.

La grippa a envahi aussi le Cana
da, car on télégraphie d’Ottow i 
qu’il y en a de nombreux cas dans 
cette ville et aux environs.

Triple niein tre

Detroit 3 jau—Un drame épou
vantable a eu lieu à deux mil.es au 
nord du Mount V rno ; (M chi. a .), 
Un fermier aisé, Wiliam Major, âgé 
50 ans environ, a tué sa femme, 
une de ses fil es et sa petite* fi 1-, et 
s’est ensuite pendu.

La fille de Major, Mme S. Depew. 
demeurait à Brandon, était allée 
passer quelques jo rs ch z sou père, 
à l’occasion des fêtes, emmenant 
avec elle sa fille encore enfant. 
Beudant la nuit, alors que tout le 
le monde dormit dans la maison, 
Major s’est 1 vé et a mortellement 
blesse sa femme de deux coups de 
revolver dans la tê'.e. Le bruit des 
détonations a reveille tout’s les 
autres p rsonnes de la maison ; 
mais avant u êtne qu’elle eussent la 
temp- de se lever. Major se précipi
tait dans la chambre occupée par sa 
fille et sa pstite "fille. lia d’abo.d

fille, et, i e l'ayant pas tuée sur le 
coup, il l’a ach- vee en lui fendant 
la tête à coups de. bac he. Le meur
trier a arraché ensu.te sa petitt-fiile 
du lit et lui a également fendu le 
crâne.

Maj r, tenant toujours sa hache 
ensanglantée 4 la main, a fut irrup
tion alo s dais une autre chambie 
occupée par son fils, et s’est dni-é 
vers le lit

M iis, l’enfaut épouvan é s’éta t 
caché sous le lit, et, voyant que son 
père le cherchait, il lui a demande 
d un 3 vox trembla ite: Allez* vous 
me tuer aussi, papa T —Non, mou 
fils, a répondu le meurtrier qui 
semblait s’être calmé tout d’un 
coup. Ne craigm z nm, mon 
en fa ut, je ne ve ,x pas vous faire de 
mai; Mais j lor-que je serai mort 
\ ous prendrez les SlôU que je vous 
laisse, et vous les partager z avec 
votre sœur.

La-dissui le meurtrier, les vête
ments tout maculés des eclaboussu1 
r< s du sang de ses victim s, a quit
tera mai ou, et, quelques heures 
plus ta-d, on le trouvait pendu à 
une poutre dans sa grange On 
ignora quelle pe .tavoi été .a cause 
de ce drame, c«r Major passait pour 
vivre en liés boni 
r.vtc toute sa famille et l’on suppose 
qu’il a été pris soudainement d’un 
accès de fo ie furieuse.

-Spéciale
NOS

(Intéressante découverte w*
PARFUMS ESS.ORIZA SOLIDIFIÉSavec une-DE------ -

PRÉSENTÉS SOUS FORME DE CRAYONS (12 OOEITS DÉLICIEUSES)
Il suffit de frotter légèrement les objets pou/ les parfumer

(la Peau, le Linge, Papier à Lettres, etc.)

11. LEGRAND, Fournisseur de l.i COUT do P.aOflio
207, RUE SAINT-HONORÉ, PARIS 

S» rendent dent toutei let principe lei Per fu mariât, Phtm et Drcfiuariat du Monde.
Kkvoi rnAMCo ne râiuft nu catai.ooub iu vein*

1DE
MARCHANDISES \

SACRIFIEES 1
Il b — E«‘parfait ordre —300
I 12 «97-— presque neuf —200

880P—Solil f<$£ne élégante —200 

P 9432— ordre —160

eub'e récent —190

I bargain à —150

bon ordre —125

on marché à —100

u flbur la pratique — 65

De pou d'usure]
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qui,
vresse. aura probablem ut renversé 
une lamp à pétrole. D. Q*ardner êc Co. commenceront une Vente Gigan

tesque de le r assortiment immense et complet de Mardiui- 
dises. t ette vente aéra continuée pendant le mois de janvier 
seulement.
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Le prewldeni ft In chaume

New Yoik, 3 jau—Une dépêche 
de Washington annonce le retour 
dans cette ville du président Har
rison, qui était allé, parait-il, à la 
chasse au cai a d en Virginie, ac 
compagne par les sénatenrs Ed • 
munds et Howley et per le j ige 
Gray, La même dépêche aj mt 
que u le président était chargé de 
gibier t>t qu’il en avait ass' z po r 
en offrir à chacun de ses visiteurs 
du jour de L’an. ” Mais le plus 
amusant, cVst qu’une autre dê.ech 
du Claremont tVngin ej d t au on- 
traire:'1 Le président Harrison et 
ses ami- ont pas.-é la journée de sa
medi à chasser le canard à Chiporn 
et n’ont pas été heureux. Ils n’ont 
tué, en tout, que trois canards.Mais 
le président a tué par niegarde un 
cocho ; gras appart nant à un fer
mier nègre nommé Gub rt Wool'

6847— A
1696. I
a50- 3

h %,
0 £2

ftrul l'K roinvlav.
douleur ni cliutu du pull. A i 
nairra rvnommés ; «*l 
ha vam. etc

Quart-on rapide et sûre dvF liaitertra, fou - 1 
Iiiiti, Krarta, Molrttra, IraatgoH*. i:n^.«r- Q 
gvinents des jamlMis, Suros. lij «mus, vie. FiuvuUlf T 

, et liés, '.ullf luMIIIbfo et sans m il dans les .*«- 
_ ginca, Vntarrhra. Ilronrhitv*. Infi.

|]|Cm des Poumons, du Foie, des Intestins. Plrur/aira. Il>dn 
Y Œ> lions d’Urlue, Hfivres typhoïdes, ote.
Q Pansement X la main, on 3 et t minute
I £2 Dépôts : Parie, MESTIVIBR A C'«, 275. ruo Snint-Honor* 

UUN1RÊAL : LAVIOLETTE A NELSON QIlfB[C i:i> BIOMIN A Cl".
^ St-HYACINTHE, OTTAWA, RT PRINCIPALES PH A HM AGI BS DU CANADA.
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■pie par U s îLa Vente Commencera le 2 Janvier trntnt'iira.

Os

Or A
Les Marchandises seront sacrifias A tout j » r f \ liiin do dimi

nuer le stock.
Si vous avez besoin de marchandises il est dans votre

interet de venir ft cette vente.

lUkUcs,
prumenU sertem des ma 
N Steinway, Chickering, 
anerson et autres manufac- 
n connues.

os.sans couper le poil.

s8
PPwitiona de >3,Uû;.i »IO,iK»[,ar On Sacrifiera pour S90,000feemT“werpend,1<,t
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(Avis aux Consommateurs
de revolver tur sutira un Les PRODUITS de la.1 D. GARDNER & COJ Parfumerie Qriza L. LEGRAND61 RUE SPARKS 807, rue St-Honoré, à PARIS 

Teisque ORIZA-OIL* ESS. ORIZA * ORIZA-LACTE « CRÈME-ORIZA 
ORIZA VELOUTE - ORIZA-TONICA * ORIZALINE * SAVON ORIZA

DOIVENT LEUR SUCCÈS ET LA FAVEUR DU PUBLIC :

1° Aux soins tout particuliers qui président â leur fabrication.
2" A leur qualité inaltérable et â la suavité de leur parfum.

MAIS COMME ON CONTREFAIT CES PRODUITS ORIZA 
pour vivre mur leur réputation 

nous avertissons les Consommateurs afin qu'ils ne se 
laissent pas tromper. ^

Les VÉRITABLES PRODUITS il VENDENT dintUutn les SAISONS HONORABLES Se PARFUMERIE et OROQUERIE 

Envol franco de Parla du Oatalocnia llluatr*

Tare par

<><> A (»8 JiT K Si‘A liKS.Brooklyn, 3 jan—li n’ett guè * 
question depuis hier soir < Bio >k- 
lvn que d i meurtre d’une vieille 
femme de s îxante et un an*, du 
nom de Brook-. par son fils Fiatik.

Frank Brooks tenait une bou:i 
que de barbier au N). 113 Union 
avenue et était très estimé dans le 
quartier, justement à cause du 
dévouement qu’il montrait à l’égard 
de sa mèr t r tenue au lit depuis 
plusieurs mois par une grave mala
de. La p>uvre femme co chait 
dans l’arrière bout que.

On dit que Frank passait la plu- 
p rt de s s nuits à la veiller et qu’il 
consacrait to it -le temps dont il 
pouvait disposer dans la jo îrnée a 
la soigner. C pendant, ramed , 
Fiank, qui célébrait justement ce 
jour-là le v.ngl et un ème anniver
saire de sa naissance, est sor ti veis 
cinq heures du roir paur acheter 
un revolver dans le voisinage, et 
retournant au-sitôt auprès de s-a 
mère, qui doimâit, l’a tuée de deux 
coups de revolver dans ia tempe 
droite, l'ournant ensuite sou arme 
contre lui-même, il s’est tiré une 
bal e dans la tête.

Le meurtrier n’a pas é!é tué sal
le coup; mais il était considéré 
comme mourant lorsqu’on l’a trans
porté à l’hôpital Sainte-Catherine. 
Ou est convaincu daus le quartie 
que Fr.nk a été rendu fou par les 
longues ve lié -s qu’il avait passées 
près de sa mère et par le chagrin 
qu’il éprouvait de la voir souff ir 
si longtemps.

OTTAW.A.

«

DEPECHES DU MATIN
(Se r vire Spécial

^CHARBON ! CHITTY FRERESI 1 ■V*.

3I2 3I4 RUE WELLINGTON OTTAWA 1îs nieilleu ri tpiali- 
tés de charlnm Importateurs et ( '<>

curies de Choix, F.tc., Ft<
Notre Stock

riants cl Lin-i|SE bitumineux 
et authra-

Vee femme exécutée en Ewpairne.

Madrid, 3 janvier, 
peine de mort est toujours 

P^ltiRble appliquée à un homme, 
lorsqu’il s’agit d’une femme la 
i est épouvantable. A Lucera 
gne), on vient de faire s«bir la 

g‘QÈrtote à u e femme, et. d’après ce 
q#e diseort les^Tbrrespondances 
Is iocâltfé, les derniers moments 
k„ceUe malheureuse ont été des 
ptijfo touchants.
hjjFeregriiia Mol lias, condamnée à 
s,peine capitale pour parricide, 
Élirait sa grâce. Cependant, en 
mimdant les clairons d’fin batail- 
1)0 "ntrant dans la petite ville où 
Hé Jtafl prisonnière, elle eut un 

‘jre pressentiment. En effet 
wLfrère vint la voir et lui apprit 
oJIfiLe devait “ entré r en chapelle ” 
Omme on dit en Espagne. En- 
jtte jeune, et tenant beaucoup 4 la 
^Mpre’agènouil'a devant le pe- 

sanglotant. Ces qua 
^Kttp^||ures que le cocdamn 1 

chapelle avec la cer 
mourir sont, à notre 

fcsode cruauté que les 
■ÉBflhàent pu inventer.

Moltias a attendu peiv 
HMEsùarante-huit heures, et le 
HpB'•T.ucena aussi. Enfin, à 
mi heures du matin, elle est sor* 
BB la oaapelle, elle a traverse, 
■nyAtaur le bras de l’aumôme^, 

rang de soldats ; elle a 
ambiante de peur, les 
lâches de 1 échafaud e 
en long regard au loin 
|r de voir revenir un de 
1 à cheval que l’on avait 
ir la route au-devant du 
ÉËjj(H|r4u décret de g; èce. 
pest venu. Le carcan 
|îyê la gorge, les os ont 
[selon la coutume, le 
Xcouvert dn son mou- 
sage violacé, horrible de

est Nouvea 
ix sont Très Bas.

TRES BON THE POUR 20 CTS. IA LIVRE

et Frais et

BIEN CRIBLE
Ei tamise

O’RFU.LY & HENEY
VEINIEZ VOIR 7

C

EDITION C MPLETE NETTOYAGES TARIS(Suc e J A Seybold)

î Bue Sparks
de

----- ET-------

OFFICIELLE
— DL’ DEBAT >L'H —

A I*A VA 1*1 II It

Le# tapis sont nettoyas et les plumes rflpe- 
rées A lu vapeur «m

HTICfllENH WILK1NH
12» rue Auklista.

^ ÏA<n <irdr*e peuvent Mie laissas

BLOC HCN«KLL

Cette nouvelle* maison autrefois 
occupée par la pharmacie I lacier, 
a été complètement renouvelée et 
divisée pour un hôtel de première 
classe, lie grandes chambres biefi 
aérées sont à la disposition du pu
blic.

LES II i JESUITES
Daim In « linmlirr «Ivw «'ommtin<-.. Biere et Portere intelligence OTTAWA, MA ItS ISSU

D’OKEEFH
l, i m.-tgnififuie buvette de l’hôtel 

est fourme de jtioissohfi et liqueurs et 
cigares de premier choix.

Bureau Je Poste d’Ottawa. PiClX Einbuiitrjllr (Nireft rent h
E. J. FAULKNER— KN VBNTB CURA —

Bonne et Heureuse
ANNEE

i»N Ml» IlAI.IIOHNIi:.
HKUI^AüKNT -Pour Ottawa e. itull.

, :i m3
P. C. GUILLAUPtliArrivée «t < A nrl de* mnllew.

Johnson House
! 517 RUE SUSSEX 517

OTTAWA.

IlI Z ■ SlIASflVÎMALLES Fermeture | Arrivée.

x r mL M r Mir m

y »'!« I» .... 6 J0 
7 00 9 301....I.... 
7 OOHUü .... e 00

IU-J Nouveau uvurasm ne liaus*
— survs —

Toronto.
W. O. McKAYW. J. ELLARDOuest—Manitoba X.

du N. Ouest............
Ou**h — Toronto. Pe-i
Bst—MonU'eai, etc—-

Importateur de Vins, liqueurs, Olf/i 
Tabacs ; ans i propriétaire de

Nous avons ouvert une belle ligne 
de marchandises convenables pour 
les étrennes.

Très jolies boites en pluche.
Albums et cadres pour portraits.
Paniers de fantaisie et bronzes 

français.
Jeux et jouets de toute sorte.
Poupées en grande variété.
Cartes du nouvel an très bon mar-

II est connu que nos prix sont 
beaucoup plus bas que ceux d’au
cune autre maison.

ir me faire une iJ'fbvite le public à vert 
visit" Je tb ns aussi plusieurs hommes | 
pour ouvrages de pratiques—satisfaction 
garantie.

I.n grippe aux Eints-l’nl*
[Fabricant de charrues et forgeron!

-L’HOTEL RICHELIEUNtw-Yoi k, 3 jan—La mortalité, 
qui était restee depuis quelques 
semaines au-d ssous de la m«y li
ne, à Nexv-Yo k. s’est accrue tout à 
c up dans des proportions très sen
sibles peri lant la se aine dern ère.
L; nombre d-s décès s’» st élevé a 
762, tandis que ht semaine précé
dente il n’avait été encore attribué 
directement à la grippe, qui sévit 
maintenant avec inttiisit- a N,w- 
York. Mais le c mseil d’nygiètie 
fait remarquer, dans son rapport 
heddomadaue, que l’augmentation 
qui c’est prcdui.e dans la mortalité 
prove nt j u sterne u Y de maladies de 
poiti in.- qui sont les plus suscepti
bles d’être aggravées par la grippe.

Il n’y a pas li- u, u < st bon de le 
répéter, de s'armei outre mesur d 
1 épidémie de grippe ; mais il n’en 
fa,fit pas moins constater qu’elle se 
propage très rapidement. Les hô
pitaux d New-York commençant à 
être eiicomb es de p^r o.itits attein
tes de cette maladie. Plusieuis 
malad s, qui se trouvai nt déjà à 
l nôpita B levue, l’y ont contractée.
Le plus souv. nt les divers symp ô- 
mes de la mal,die : mat.x de tète, 
douceurs à la gorge, fièvre et fris- 

courbatures dans tous les 
meoubr -s, etc., se manifestent pro
gressivement ; mais on ci e aU'Si 
ue nombreux ca» où ces symptômes 
se produisent subitement et simul- 
lanément. On annonce que M.
Wuson, président du co seil d’hy- 
gie. e, est lui-même atteint de Ta 
grfp^e bien caractérisé *.

Ce u’tst pas senleui nt à New- 
Yo k, d aiiieur.-, que l’epiiflemie se 
propag ; elle sévit même av c plus 
de violence dan la pluvart des 
localités d la banlieue.Jersey City, r- _
Stale,, Island, B ookly, L „ g |J i.WAFSRèSïS?£a«S 

laud, City, tic, oui, plupart dea -fivTCTICIMC Ü',"‘VTic ^S- 
p=r oun, s atiemt s .ont obligee, üe i A"1hiMlhS ÏÏSu-r V,T„ "îul
«arder le lit Un pretend qu'à «STÏK VÏÆSS
Nt W-Haveu (Gonnecticul) il y a • ■ :-;.en.l one Il,.i:ar, fin. «lu lttbe ln-
actueileme-1 p us de 2,DUO cas de ..
grippe. Lépdémi , fci l’on eu • • i lr-^. a -i neme l» in,Heated wklub ti’l 
croit les dépêches, continue au-si à 
se 1 ropage. à Fhiladel, hie, à Wasn-
mgton, à Ch cago, à K tusas Guy et vnte to qlo. p. kowf.ll a .o.,
Au. tout , ouest et le nord. Ma,. SRiS

de' foui eenre ex*e 
le |.lnw e<mrt «lf li»l|

10 R UK HT GEORGE, OTTAWA

K^i.nmtl.saN
SD

risburg, LuncsHter.

E.-Uu1h, via OdrenH-j 
burg-... ......... .....h8urCK'j

Ol.AUDR,
Kuo OalliouMli)

Agents pour les fjominercarit'- «le Bois.

44<l, 44* el SltO me Nn**e*.i r 7 00

Bin SON, ( ; RA 11 AM & co.
DERNIER APPEL POUR 1889

Ras prix extraordinaires pour cette sennaine seulement

?S;SÏ

sâïf-
a’dô

Prescott à'

Cbruke?A?ipri5eerLc"1.... 2 30 9 30 8 U0 

Ashton,Uuntly, Carp, ^

lia

National Mfg. Co. 1 au pulili 
uidises ;

<: 1 avant»ge tl lu.'lie- 
«IJioyublcs

Noua offrona 
1er lea inarelm 
soi

t«pi« >le velours et.«le coco «laiia toutes 
Mualiti " Un asaortiment complet dans 
lapis «le chanvre et ficelle.

BRYSON,

liunoigu-ige pugiliatiipK 
mentH «le «Ii-kmoiih pour bon.

Jioigll' lé-, Il 
i'1 et «le fhev

Noua avons enfermé le lion <lan« 
ii«;iih avons 
devancé eu

IV choir'1
c,cl noua avoua 
rouil «l«t nos moii-

dompté le tigi 
vitesae le chev

t agues, mais noua n avons jamais au cours 
«le notre expérience, vu une preuve aussi 

1 *> h pokmir* d.- l’agent
flanelle 'jlie le ,H|1 'le fxmvoir acheter un de <•«•* par- 

«, gants et ! 1 c*Hue pour$3,/v 
«loiibli's et

i»? 160 RUE SPARKS 160 BRYSON, (iKAH.VM A Cil 
Nous donnerons «les Serviettes pure toile 

pour 574 cent la douzaine.
Rideaux en point. 4Ô «nuits la paire

t.MAIIAM fi CO.Mattawa etc...............
Ch- defer Pac. —Ap

pleton, Ashton, Brls-
Ch. de 1er Can- Ât — 

Alexandrie, Athol, 
LaKgan, Ka mu u 
Spring*, etc ■

Par diligence 1 ell’s 
Corneri.Hint'burgh 
Kallowüeld, etc.......

OTTAWA.

P S.—Trainaux et toboggans, aussi 
gants de boxe et trapèzes.

L S’Ifsaperenr *'nmnse.
Berlio,|3 jan—On est fort cho • 

quf> .Allemagne, la presse ur 
dép| ,an»e se fait l’écho de ce sen- 
tirai^JLdas procédés par trop cava* 
I^^^Hffuiilaume 11 à l’egaid de 

l’empire.
^BH^^Pnenage auquel il soumet 
^■gWEes ne coun >it plus de 
Ornes,•jnais la fantaisie qu’il s’est 
|»yée daQB ja capita e de Hanovre 

"Tlièrement indisposé le pu* 
lui

batinée, il avait assisté 
ix déjeuner offert par les 
tta gamUou,et, 4 tissue 
il a fait appeler un cfll 

Ibajor, auquel n a donné 
-r-iaire sonner l’alarme à
B.
lis que le rappel sonnait 
f ru- s de la vi.le, que les 
î hâtait nt de rentrer a leurs 
L mettre sac au des, en te* 
ampagne, l’empereur vidait 
L les bouteilles- ue vin du 1 
[•liait enfin la table pour 
Achevai, et se rendre, ca- 
au champ de manœuvre 

b troupes en revue.

: «lans les vé te
rnies et 

licmuiee «le 
bretelles

gaula «'t miUiiues tricot tés en 
m if a, crémones et vestes en

mitaines «le K 
non doubli 
laine pout

ou erêrne.
aisons moins de humbug et donnons 

hamlises fsmr l’argent «jue tout 
gitsin «lu Cnna«la.

BRYSON, GRAHAM & CO. 
Poles jMiur rideaux tout complets pour '2H

Meubles u «les prix incoi 
Châles d’ojiéra pour 4Ô

“ “ “ H~> cents.

Blancs 
Nous f 

de man.

BRYSON, (IRAHAM & Co.7 00 .... 3 «ü 8 00 1 20

Orand Carnaval dans les « huiiHsiires fortes 
et finesautre maASTHME

CIGARETTES INDIENNES "IJ |»oiir hommes dans souliers, pan- 
i Q»ufll«a, claques, pardessus, soulier a, mitai- 

nés en chevreuil, valises, jmrtemaul.eaiix etc. 
l u assortiment complet «!<■ cliaiisslires jmur 
garçons et fillettes, pan touilles, dai.ues, etc.

BRYSON, fjRAHAM A ni.

4 458 00 

4 45 8 00
Ay!m ‘rVÉVrd'y.èü" 
ttuyon, Tétreau v.lle.
(la ineau, 1. le Jours,

man.»' bridges..........1 '»•>
oSé£:lEe7‘ÏMl&d:iiiK
Arcb vi i a30 
Merivale -lumll, mer-, 
credi et vendredi.......

"Sï.fu’Si.ïfEffi...
Via Halifax, Jeudi.............

do sac suppléai.

BR Y SON, GRAHAM ft CO.
Mementos charitables en manteaux et gi

lets «h- drap- « t «le pelleterie, ulsters et gi
let* Jersey, collerette* et manchons en peau, 
« a-ques et boas, .châle* doubles et simi-1* 
collerettes, nuages et t 

BRYSON,

îvnraiM nrszca 
T t C'», Rhtrmtelta» t Parti.de SRI*AU inparàblcment ba*.

Leplus efficace de> moyeai connns poor com
battre l'asthme, l'oppression, la ton* 
ervenic, le« catar. îles, l'insomnie.

ir»
A cette saison de i 

est à la hanse et la u 
niez pas le monopoleur pratiq 
nustihle. BRYSON, GRAM.

Prix économiques dans lea « a
ges, Kaiigar«x« australien, clièvre, et 
lu Montana. Pourquoi voua attarder 

a acheter «les canots en peau de mouton, «h. 
chien ryu «1< buffle, lorsgue vous pouvez avoir 
un cap«2t de veau noir «lu Montana qui v 
durera la vie^ et a une plus belle api

l’ours MR Y SUN, GRAHAM A

faacinateurs. 
GRAHAM A CO 

Preuves convaincantes «lans lea

l’année le «harlsin 
n’estro-

co.
ajs^ts de chats

niant le double.
aha.m a co. la liaiaw, 1 

AM A

“ “ l.lOv
BRYSON, G K
us magm"'tic|Ues dan* l«w couver- 

t grises, couvrepieds.édreiloi. , 
crémones, couvertes «le voituie et c«<uverU-s 
à chevaux. Peaux pour voitures d'enfante 

spécialité.BRYSON,GRAHAM A « •>. 
Tout est aimable et ihjiih espérons que 

l'oie est à

U$0i,»«i
1"“^TiRODEGfliMAULTâC" rideaux

en i*oint, rideaux en peluches, tapis de laide 
brodf-s, tapis «le piano, soies brutes, Toiles 

<;* “ liai k» ” j*our fem'tres, «lans les 
tiati«|ues. I>e rouleau au- 

artiele qui 
dies. I^es 

guettes pour esea- 
cbaincs jk>ui rideaux.
BRYSON, GRAHAM A CO.

tea blanchi
GP.IMAULT Sc C1*, Pbiraiiisut Parti J......IKjrCT Oï de EATIC04« BRISAULT A Ol» i 
«II* a ■ qui» 1 n quelque» snueos une répe- 
tition m.i»er«elle. *. guérit en pes 4e temps 

;il*m»nt. le» plu» rebelles.
CAPSULES au 1ATIC0 de SRIBAULT A OU i 

ue faluiurnt pa» I eslomae comme le font 
t. Ote» l*v car-ules rorahn liquide et «a 
euld h» et - u ri i*nt rxpi 'emeat.

dessins les plus ai 
tomatique à ressort, le meilleur 
ait jamais « te inventé 
(•oies pour riileaiix, les 
liera et les

Cvoleutla portée du 
BRYSON,

Excitation haletant* 
alien et écossais, habi

;llRYSON, GRAHAM A CO 
f ’iargania rouyaux |*<fur le peuple «lana les 
drape a manteaux et à panic».- us tels «im- 
drafts «le castor et «le pilote, molletons, «ba

naux ser''es, astraeau, mouton et sealet-

[BRYSON, GRAHAM A CO. 
joute commerciale dans le* taj . #

Taj»esti-y, Bruxelles, Unions et laines, Bor- j jjan't •* 
«iures et tapis d’escalier |Kjur aller avec. Un : . 
très l»el assortiment de tapi* Bruxelles et de j

, GRAHAM A CO.
«lans lea tweeds va

ts, pantalons et [#w -

Lee lettres deslioée» à l'enregistre nent dol 
vent être mises A la toutes |5 minnu.-s avant la 
clôture des mal le* pr c/dentee.

Hei re* du Uurea 1, de 8 a. m. A 9 a. m.
Mandats sur le poste et la poete et «a. Banque 

d'épargnes de 9 a. m. A 4 p. m.«
" IN, Maître de Poste

•arène
;<>

• i' V'ente terrifiante de liv. » i. tijnrnu a-<ie*w* troefeeUParle: 
» rut l .• >«»»*. â Montréal : ches Lteiss, 

t OaébM - «Am U D'MeaneHX

11 j«»yeuse de l'anm-e nous ne 
la «lemanrle d'un «létroueeeur écrit* |»ar le* 

nina et d'autres j>ersonnes. plus populaires sav« 
lYSON, GRAHAM A CO. Lewer, Longfellon, Bulwer, J. 

dans les pardessus pour Walter Scott et plusieurs autre», 
gareona et hommes, habillements pour gar- I1*?11 en . ^ ouvrages differen

j fini, habillements [soir hommes, pardessus * ,le8 Pnx ridiculement ha*.^Ven 
I en couvertes pour garçons, casques en four- I,ar vou* n,*fnes. 

pour gansons et jsmr hommes. Ven- 
lusteruent d'étre reçus, .un pet 

«^es [>aidessus k $.1,7ô pour h

A cette saison et feuillcto 
•milieul s et,r* les plus* 

»ir : '/'ha<-
résistons pis à 
«le gramls cherd’CJttawa, oy, Dickens, 

Lytton, Sir
Bureau de Poete d’ 

Décembre 188V. RR
Prix au rabais

nts, ven 
icz, et jugez

"BRYSON, GRAHAM A ( O
ATTENTION !

FITZPATRICK ET HARRIS
se loot un p.al ir de remercier -e public 
pour l’encouragement qui Dur a été- donné, 
ît ils invitent de nouv«au tout le monde à 
venir faire une visite à leur magasin ; leurs 
marchandises sont du premier choix,

HTZPAUXO HARRIS
65Jiue William

lit nom- 
«minet. t IBONNB ANNKK A TOUS

II,3 jan—Un affreux mal- 
Int de jeier le deuil dans la 
ule de Hurouiown (Michi- 
Mie personnel : ica epoux 
re Gross, huit de 1 u s en- 
une jeune fille amie de

BRYSON GRAHAM & GO 146, 148, 150, 152 ET 154

iion^fcle meilleur.N'employez q •• le Fil Cla^e
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